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Quand on observe un schéma descriptif des principes de la fortification, on ne peut 
s’empêcher de remarquer la similitude avec le mécanisme d’horlogerie ou l’éclaté d’un 
moteur avec ses rouages, ses pièces bien ajustées qui s’emboîtent et jouent entre elles. Ces 
ressemblances ne sont pas fortuites, puisque tous ces assemblages ont la même origine, celle de 
la primauté de l’intelligence technique1 qui s’impose à la Renaissance avec l’essor des ingénieurs. 

De l’engignour du Moyen Âge, concepteur d’engins, à l’ingénieur du xvie siècle, la discipline 
s’est émancipée de la simple pratique mécanique pour embrasser des champs théoriques 
comme les mathématiques et la géométrie. Les ingénieurs, d’abord italiens, transposeront ces 
disciplines en retour de la spéculation à la pratique, les « réduiront en art » pour permettre le 
développement des principes nouveaux de la fortification.

Cette jeune discipline va générer, par le biais de traités, des codes originaux et un vocabulaire 
spécifique qui évolueront avec le temps. Ainsi, un ouvrage avancé devant une porte ou une 
courtine sera appelé tour à tour barbacane, ravelin ou demi-lune, ces termes coexistant selon les 
lieux ou les usages. 

Par ailleurs, on constate qu’un même terme peut avoir diverses acceptions. Ainsi, le terme 
générique place-forte désigne, selon les auteurs contemporains, une « agglomération entourée 
par les fortifications »2 ou bien « tout espace entouré par des fortifications et formant un 
ensemble indépendant : ville, forteresse, etc. »3. Mais les traités du xviie siècle n’utilisent, quant à 
eux, que le terme de Place, tel Vauban : « Traité de l’attaque des Places ». Furetière, cependant, 
distingue la Place, « mot générique qui comprend toutes sortes de forteresses où l’on se peut 
défendre », de la Place forte, « un lieu flanqué et couvert de bastions »4.

Ce vocabulaire technique propre à la fortification fait également l’objet d’emprunts par le 
langage commun comme le terme Bastion, métaphore d’une idée de défense ou de sauvegarde : 
« Genève, bastion du protestantisme ». Ainsi, en utilisant ce mot Bastion, on prend une partie 
pour le tout, par un procédé de synecdoque, comme dans la formule : « Places fortes, bastion du 
pouvoir »5 qui embrasse par là même l’ensemble du fait fortifié.

Le vocabulaire descriptif de la fortification est riche et évolutif. Il est le reflet d’une discipline 
technique à la fois théorique et pratique qui témoigne de multiples compétences et savoir-faire.

Yves Roumegoux
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  9h00   Accueil 
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Episcoporum Cameracensium :
les fortifications de Cambrai au haut Moyen 
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VOITURE
- par le boulevard du Breucq, direction 
Villeneuve d’Ascq, sortie « Pont de Bois », 
direction « Université Lille-SHS ». Choisir l’un 
des parkings disponibles se situant soit 
avant la passerelle qui passe au-dessus 
de l’avenue du Pont-de-Bois, soit 
celui à côté du Garage Renault. Suivre 
ensuite le fléchage de l’Université, 
Bâtiment A, niveau forum.

TRAIN - MÉTRO
-  de la gare Lille-Flandres, prendre 
le métro direction « Quatre 
Cantons » (ligne 1). Descendre 
à la station « Pont de Bois »,  
puis suivre le fléchage de l’Université, 
Bâtiment A, niveau forum.
- de la gare Lille-Europe, prendre le 
métro direction « Saint Philibert » 
(ligne 2). Descendre à la station « Lille-
Flandres » reprendre le métro direction 
« Quatre Cantons » (ligne 1). Descendre 
à la station « Pont de Bois », puis suivre 
le fléchage de l’Université, Bâtiment A, 
niveau forum.

BUS
- lignes de bus 10, 41, 43 arrêt « Pont de 
Bois », puis suivre le fléchage de l’Université, 
Bâtiment A, niveau forum.


